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DISCUSSIONS DU PREPCOM 

Voici les objectifs canadiens qui ont été cernés pour PrepCom ifi : 

faire en sorte que PrepCom se penche particulièrement sur la question de 
l'inégalité de la répartition, aux niveaux national et international, des ressources 
économiques et sur l'interaction entre les politiques environnementales et 
commerciales. 

faire en sorte que PrepCom se penche sérieusement sur le rôle et la situation de 
la femme dans l'économie. 

faire en sorte que PrepCom examine les modes de consommation des pays riches 
et des pays à revenus moyens et élaborer des propositions d'action permettant aux 
pays d'atteindre un équilibre durable entre le nombre de leur population, les 
ressources naturelles et le niveau de vie. 

encourager l'établissement de stratégies plus efficaces de lutte contre la pauvreté 
fondées sur des approches ascendentes à l'égard de la planification, des 
technologies locales et traditionnelles et favoriser l'intégration de la femme et des 
autochtones au processus décisionnel, puis contrôler ces stratégies en établissant 
des indicateurs pertinents. 

La réunion a débuté par un plaidoyer du directeur du FNUF demandant à ce qu'on fasse 
intervenir dans les délibérations le groupe qui constitue la majorité de la population 
mondiale, c'est-à-dire les femmes. D'autres exposés ont porté sur la nécessité de 
modifier le comportement et les valeurs des humains et d'aborder les questions de santé. 
En général, un grand nombre de délégations ont fait état des questions de population et 
de la nécessité de freiner la croissance dans ce secteur. Très peu de délégations ont parlé 
du besoin d'instruction. L'une des exceptions a été l'Australie qui, dans sa déclaration 
générale au sujet de l'instruction, a mentionné la conférence ECO ED, qui aura lieu à 
Toronto. 

Le G-77 s'est penché particulièrement sur les questions économiques et internationales 
et a déclaré qu'il fallait les aborder sérieusement. Ils ont critiqué le document PC45 du 
Secrétariat, parce qu'il affirmait que la pauvreté dans les pays en développement était 
attribuable principalement aux politiques nationales. Dans leur intervention, ils ont 
examiné en détail les statistiques concernant la circulation des ressources entre les pays 
en développement et les pays développés. Ils ont soutenu que les transferts massifs des 
pays pauvres aux pays riches se traduisaient continuellement, pour de nombreux pays en 
développement, par des déséquilibres des balances de paiements, d'où la nécessité 
d'adopter des mesures d'ajustement structurels. Étant donné que ces programmes sont 
centrés sur des mesures à court terme destinées à réduire les dépenses publiques, ils 


